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Cochabamba - Bolivia     Mai, Juin, Juillet 2025.  

Notre mission 2025 continue au Hogar Salomon Klein, Cochabamba, Bolivie.  

Avec des enfants placés dans un orphelinat, ici on dit  “Hogar de Ninos” , chaque jour représente de 
nouveaux défis.  

Pour nous, ce fut une leçon d’humanité, de résilience, de patience et de partage avec les enfants mais 
aussi avec tout le personnel.  

La pauvreté reste un facteur majeur qui contribue à abandonner un enfant en Bolivie. Un enfant peut 
être retiré de la garde parentale si les parents mettent en danger sa sécurité et sa santé. Cela peut 
aussi inclure des mauvais traitements, une consommation excessive d’alcool, de drogue ou 
l’incapacité intellectuelle à prendre l’enfant en charge.  

La Directrice du Hogar Salomon Klein, Dona Emma ,se bat depuis de nombreuses années et continue 
à accueillir des bébés et des enfants jusqu’à l’âge de 14 ans ainsi que la prise en charge de 3 jeunes 
adolecents atteints de retard mental , tous adressés par la   “Defensoria de la Ninez “  notre protection 
à l’enfance française.  

Le gouvernement de plus en plus, veut fermer les orphelinats. En réalité, ne veut plus apporter d’aide 
matérielle et payer les personnels. En Bolivie, les fermetures de centres (ou plutôt les changements 
de la prise en charge des enfants) sont motivées par plusieurs facteurs, dont le souci de respecter les 
droits de l’enfant, privilégier le placement familial et renforcer les services de soutien à la famille. Il y a 
une réelle volonté de réduire le recours à l’orphelinat comme solution de dernier secours et de 
favoriser le développement de l’enfant dans un cadre familial et/ou communautaire (nos villages 
d’enfants en France).  

Mais soyons réalistes, les mois et les semaines passent, les élections se rapprochent (août 2025) et 
rien ne se passe. Les conflits et les intérêts des candidats sont prioritaires pendant que le sort des 
enfants, qui sont le futur du pays, est ignoré.  

La naissance, cette grande loterie.  

Tziana, 6 mois à notre arrivée. Son père a tenté d’assassiner la mère enceinte de Tziana.  



                 

          TZIANA                                       WALTER                                   JUNIOR                                   ANELISE  

 

L’accouchement a été déclenché et le bébé a survécu. Le père est incarcéré ( 20 ans de prison) . 
Personne n’a su me dire si la maman a survécu. Tziana est un adorable bébé,  tranquille et éveillé, elle 
est en bonne santé.  

Walter, 3 mois. Abandonné par sa maman à l’hôpital. Son jumeau est décédé. C’est un enfant à la 
santé fragile avec des problèmes respiratoires ce qui entraine de nombreux allers-retours à l’hôpital.  

Francisco, 4 mois. Abandonné par sa mère à l’hôpital. Elle a disparu en apprenant la maladie de son 
fils, Spina-Bifida. Il pourrait présenter de graves troubles neurologiques à l’avenir. C’est un enfant 
attachant et éveillé.  ( le préféré de Jj)  

Junior, 10 mois. Le motif de placement : irresponsabilité maternelle. La maman est dame de 
compagnie. Elle ignore qui est le père de son fils.  

Melissa, 11 mois. Motif de placement: irresponsabilité maternelle et paternelle. Les deux parents sont 
alcooliques.  

Mauricio, 1 an. Cet enfant était en situation de risque, les services sociaux pensent qu’il a été victime 
d’abus sexuels de la part de son oncle (11 ans ).  Une situation effrayante si les faits sont confirmés. 
Mauricio est arrivé à la fin de notre séjour au hogar.  

Anelise, 3 mois. Elle a été abandonnée par la maman qui l’a laissée dans une couverture dans la rue 
avec un papier indiquant que son mari l’a quittée , la laissant avec plusieurs autres enfants. Cette 
triste histoire a fait le tour de la presse, la TV et les réseaux sociaux.  

Les enfants qui arrivent au hogar passent obligatoirement quelques jours voire des semaines à 
l’infirmerie en observation. On y soigne aussi les pathologies courantes et tous les  “bobos” .  

 

J’ai travaillé en alternace à l’infirmerie et à la sala “ Recien Nacidos “  La plus petite, Isabel a 1 an et le 
plus grand Ariel, 3 ans.  

 

La plupart des enfants ont des troubles du comportement : hyperactivité, crises fréquentes de colère, 
troubles oppositionnels en imitant le comportement agressif qu’il voit chez les autres enfants et il y a 
ceux qui délibérement embêtent les autres.  



“ Syndrôme d’alcoolisme foetal “ 

Certains bébés pleurent de manière continue, pendant des jours et des nuits à leur arrivée. Seuls les 
bras des éducatrices les calment. Ce sont des enfants qui souffrent du S A F Lorsque la mère 
consomme de l’alcool pendant la grossesse, l’alcool est transmis directement au bébé par le circuit 
sanguin. C’est une maladie grave qui peut porter atteinte à l’enfant pendant toute sa vie. Chez les 
enfants plus grands, on remarque une extrême irritabilité, des gestes destructeurs et une grande 
violence. Lorsque l’enfant est petit, la confrontation reste gérable. Mais la situation est plus grave 
lorsque le rapport de force se déséquilibre entre l’éducatrice et l’enfant.  

Une psychologue travaille à mi-temps et elle ne peut suivre tous les enfants ( il reste environ une 
cinquantaine d’enfants) Elle tente parfois d’aider les éducatrices devant des comportements 
agressifs par des “ donner beaucoup d’amour et de tendresse à l’enfant “ 

Jean-Jacques et moi avons une admiration immense devant le travail des éducatrices. Lors de  crises, 
elles ne peuvent qu’énoncer des règles : il ne faut pas taper, ne pas frapper, ne pas tirer les cheveux,  
mordre,  griffer, se jeter par terre.   

 Leur seule arme, c’est la patience et la pédagogie. Ce sont de vraies professionnelles. Elles travaillent 
pour de maigres salaires sur de longues plages horaires avec de grosses responsablitiés et peu de 
personnel.  

Quelques enfants sont partis en adoption, en Espagne et en Bolivie.  

La scolarité.  

Les enfants en âge scolaire vont à l’école le matin dans un établissement public.   

 Les 2- 3 ans vont à “ Montesori “ le matin , petite structure dirigée par la “  profe Iréné “ une adorable 
dame pleine d’empathie et de patience. Les enfants de ma salle adorent y aller sauf qu’elle n’est pas 
présente tous les jours ( problème budgétaire ).  

Dona Emma a organisé une “ Feria educativa “en cours de séjour.  

 

                 

                                                                                                          



 

Sur une journée sont intervenus les personnels du hogar : le médecin, une infirmière, la dentiste, 
chaque éducatrice responsable de groupe, l’assistante sociale et la psychologue, la kiné et le 
jardinier (qui s’occupe d’un petit potager et des fleurs)  

Chaque intervenant a expliqué son travail auprès et avec les enfants, et les activités réalisées avec les 
enfants ont été présentées au public.  

                                                   JESUS 
       

Ce fut pertinent et intéressant mais surtout valorisant pour les éducatrices. Les enfants, eux étaient 
stressés ; même mes petits qui devaient reconnaitre une image que nous avions beaucoup répété 
sont restés muets.  

La situation politique en Bolivie est actuellement caractérisée par une forte tension politique et une 
instabilité économique. Le pays est confronté à la chute de sa production de gaz et à sa pénurie de 
dollars, des difficultés d’approvisionnement  en carburants et produits de base entrainent une hausse 
des prix. Le riz, l’huile, le blé sont des denrées rares et chers.  

Notre association a décidé d’apporter une aide au Hogar Salomon Klein pour l’achat de médicaments 
et le matériel pour la maintenance des bâtiments réalisé par Jj.  

Il faut savoir que les enfants abandonnés, donc qui n’ont pas de papiers d’identité, ne sont pas pris en 
charge dans les hôpitaux publics, ils sont soignés dans le privé jusqu’à ce que l’assistante sociale 
réussisse à avoir des papiers, via le juge et d’autres instances, un processus très long.  

                      

        GERALD, DEBORAH, ARIEL    MELISA                                            LEO 

   



 

Jean-Jacques a assuré la maintenance du hogar durant ces trois mois, la maison a 49 ans. Changer 
les clenches de portes maltraitées par les enfants, remplacer  les néons, mise en sécurité du réseau 
électrique des bâtiments, remise en état des robinets d’eau, serrures de portes , extracteur d’air mais 
aussi …..a cuisiné avec Dona Victoria, la cuisinière du hogar. Pour les enfants et le personnel, ce fut 
quelque chose d’exceptionnel même si des pâtes bolognaises n’ont rien d’extraordinaire… 

                              

               VICTORIA (CUISINIERE) 

Cette expérience nous a poussés, une fois de plus, à réfléchir à nos propres privilèges et à 
l’importance de vivre dans la gratitude.  

Cette aide a été possible grâce à votre soutien et à votre fidèle générosité et aide lors de nos 
manifestations.  

Dona Emma remercie toutes les personnes qui ont permis ce travail d’aide auprès des enfants.  
Que chacun de vous soit remercié. 

Avec toute notre gratitude et amitié  

Papa Juan & Mama Bibi  

 

       

           SANTIAGO             FRANCISCO, ALEX 


